
Homélie 14 04 2024  Ressusciter transformer 

La Résurrection a radicalement transformé Jésus ! Comme le dira St Jean : venu 

de Dieu, il est retourné en Dieu. Mais il y est retourné très différent : en tant que 

personne marquée par les réalités terrestres qui caractérisent l’être humain et que la 

Bible nomme « la chair » !  

Avec aussi toute la consistance de son humanité, que l’homme biblique appelle 

« le corps », corps désormais glorieux, divinisé, assumé par l’Esprit ! Mais Jésus garde 

à jamais les traces de sa Passion : Il est pour toujours le Crucifié qui a traversé la 

mort.  

Or, si certains groupes religieux juifs, - dont les Pharisiens -, croyaient à la 

Résurrection, mais à la fin des temps, c’est la 1° fois, dans la Bible, qu’ont lieu des 

apparitions, sous forme corporelle d’une personne humaine qui a quitté le terrestre : 

d’où le doute, la stupeur, la crainte et l’étonnement !  

Cependant, nous ne devons pas oublier que les évangiles ont été écrits pour 

des destinataires précis : Matthieu s’adresse à des chrétiens d’origine juive, Marc à 

des chrétiens vivant dans le monde romain, Luc et Jean à des chrétiens de culture 

grecque !  

Nous ne pouvons faire fi de ces données, car elles expliquent certains passages 

des évangiles, comme celui de ce 3° dimanche de Pâques. Ainsi Luc écrit à l’adresse 

des « Gentils », ces grecs qui adoraient le Dieu Saint d’Israël !  

Or, dans la culture grecque, la conception de l’après-mort n’est pas celle de la 

Bible. Ainsi, toute manifestation de l’« au-delà », chez les grecs, ne peut être conçue 

que comme celle d’un esprit, d’une âme sans forme et sans apparence, que l’homme, 

à cause de cela, se représente caché derrière un drap : ce ne peut être qu’un spectre 

ou un fantôme !  

C’est donc bien pour ces grecs que Luc fait dire à Jésus : « Pourquoi ces pensées 

?… C’est bien moi ! », ni un esprit, ni une âme, ni un fantôme. Et pour bien faire 

comprendre à ces grecs encore sceptiques qu’il s’agit du crucifié qui se manifeste 

corporellement, l’évangéliste insiste sur les marques de la crucifixion, « preuves » 

que c’est bien le même qui est apparu aux disciples.  

Or, devant la difficulté des Grecs à admettre ce « Corps glorieux », Luc va même 

jusqu’à exagérer, pouvant faire croire que ce corps-là est redevenu un corps terrestre 



« Touchez-moi ! » Mais nous savons que si Luc a forcé la réalité du corps glorieux - 

allant jusqu’à faire manger Jésus - ( chose impossible ) -, c’est pour faire comprendre 

à son auditoire stupéfait, que la résurrection implique une continuité de la personne 

avec un mode de corps différent certes, mais bien réel :  

Paul parlera de « corps spirituel », spirituel mais marqué par son vécu, son 

empreinte terrestre, qui en fait un être unique ! Ceci dit, la Résurrection nous ouvre à 

l’Espérance, à une espérance absolument ahurissante, car elle affirme la complétude 

de l’être humain !  

La résurrection ne nous change pas, mais confirme ce que nous sommes. Elle 

transfigure déjà nos histoires car elle peut faire déjà de nos blessures, des sources. 

Elle nous insuffle déjà cette force qui nous fait agir et lutter contre tout ce qui n’est 

pas vie et amour. Elle invite ceux qui sont découragés à croire que l’échec, la Mort, le 

Mal n’ont pas le dernier mot !  

Le dernier mot est à Dieu et il est déjà à l’œuvre dans chaque page de notre vie. 

Ainsi, une situation coincée qui se débloque peut être vue comme le fait du hasard … 

mais … ! une évolution personnelle, peut être attribuée à la simple maturité … mais ! 

Tout engagement dans l’humanitaire peut-être lu comme un geste purement 

généreux … mais …  Oui, la résurrection est déjà à l’œuvre et a des conséquences 

heureuses dans nos histoires.  

Elle nous révèle la présence de Dieu au sein de nos ténèbres et de notre propre 

mort, pour y faire jaillir la Lumière et la Vie ! Elle nous aide à vivre avec ce que nous 

sommes, nos travers, nos souffrances, nos échecs, nos blessures, mais en les confiant 

à Dieu (ce qui est une bonne façon de s’aimer soi-même), plutôt que de vouloir s’en 

sortir en tentant de se sauver avec des solutions terrestres.  

Jésus nous a montré que c’est là, l’humainement impossible ! Seule la confiance 

en Dieu, en son amour, en son pardon, en son Salut, peut nous sortir de nos ornières 

et combler notre cœur avec la joie et la paix de l’Esprit Saint ! 
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